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tant aussi que, ÊtMJÈt plai«ieurs aimées, il c<»*aa»t de 
xtlacer «es revenu» e t là» oooaorrait dans son coffre, 
«An de la* Uwmnr à sou deçà» à Marne Jsoilon, sans 
Maer H» héritiers naturels , une sœur e t trois nièces. 

On aDopeanna de* c b e m i n e a m , dont l'un déjà, la 
neiHe, s v s i t essayé d'entraîner o s » j e a n e fille. 

I«a aasassioa, -prit avoir crocheté om fracturé les 
armoires et les meu-Hos.ont om porté une somme en or 
as argoot, qu'on « m i n e à une quinzaine dk> m â l e 
franm. mais ont ju*jé prudent d* a s pas toucher i 
des rassura nonsœatire», représentant 150.000 francs 

LE DÉSASTRE DES ANTILLES 
L e s s u r v i v a n t s d * S a i n t - P i e r r a 

Par i s , 15 juin. — L e s passagers du Canada ont 
é té amenés ce mat in à Par i s par train spécial . Des 
scènes touchantes ae sont produites à l a gare où les 
Survivants ont é té reçus par des parents qui ont pu 
longtemps ie« croire morts. 

Les enfant* de M. Mouttet é ta i en t , vous le savez, 
parmi les arrivants. Le père et la mère de Mme 
Mouttet , M. et Mme Decojet , les ont reçus en san
glotant . D y a trois cnfauW, deux fillettes de 11 e t 
T ans e t an bébé de 6 mois. 

L e s A m é r i c a i n s à l a M a r t i n i q u e 
Paris , 15 ju in . — U n e correspondance de la Mar

t in ique s ignale l'arrivée à Fort-de-France de plu
sieurs représentants de maisons américaines prêtes 
à s'installer dans le pays . 

L E T R A V A I L D A N S L ' I N D U S T R I E 
T r t o y o l e s - F o r t e u r s 

L'inspecteur du travail de Roubaix a l'honneur de 
porter à la connaissances des intéressés qu'un arrêté 
d e M. le Ministre du Commerce, de l'Industrie, des 
Postes e t des Télégraphes, en date d u 27 mai der
nier, a réglementé les condit ions dans lesquelles les 
jeunes ouvriers ou employés, âg)âs d e moins d e 18 
a m , peuvent transporter des m a r c h a n d i s e ou objets 
qaetconquss an moyen de tricyeles-pirtiyrs, t a n t à 
l ' intérieur des établ issements industriels que sur la 
voie publique. 

A l'avenir, aucun garçon de moins d e ( 1 6 ans ne 
pourra être occupé au transport par le moyen de tri
cycles-porteur», e t les garçons do 16 a 18 ans ne pour
ront, à l'aide du tricyclc-iporteur, transporter une 
charge supérieure à 75 kilogramme, véhicule com
prit. 

Toute "oirtravcntion aux disposit ions dudi t arrêté 
lora l'objet d'un proccs-vcrhal sans avertissement 
aréalaWe du service de l'Inspection. 

«LA ^ ™ * L ¥ C I T É 
H T s des gens qui disent « Je ne veux pas faire d» 

publicité ; je n'en ai pas besoin. A bon vin point d'en-
teigne. » 

QW1» erreur ! Tout le monde aujourd'hui a besoin de 
la pab''rit> Comment vouies-vou» que Le public sache qua 
vous vendes du beau, du bon et pas cher, si vous ne le rai 
dites pas T Et qued moyen plus sûr de le lui dire que de ls 
répéter fréquemment dans un journal lu par tout ls monda 

S A V O N V E K A H I I J S K A , p a r f u m p u i s s a n t . 

Chronique Joeale 

L A F K T B P A T R O N A L E D U C E R C L E D E L A 
CONCORDE a é té célébrée, dimanche, avec beau
coup d'entrain. A neuf heures, les sociétaires o n t 
assisté à-une messe di te dans la chapelle d a Cercle 
ù l ' intention des membres défunts . Grand nombre 
l 'amateurs o n t pris part ensuite aux jeux auxquels 
é ta ient affectés des prix importants. L e soir, un 
banquet a réuni la plupart des sociétaires. L a f ê t e 
sera cont inuée , aujourd'hui lundi, à sept heures, 
par une soirée récréative e t musicale, qui promet 
l 'obtenir grand succès. 

DOTATION D E LA J E U N E S S E D E F R A N G E . — 
Voici le t ex te des articles nouveaux votés par l'as-
nembiév générale des aecticus : 

Article 37 : Pour avoir droit à une dot, u faut avoir 
versé les cotisat.on* uu moins pendant uix années révo-
lues La* suoiétairea qui ne seront antres dams la société 
que dans le cours de leur quinzième année, ne pourront 
doue réclamer cette, dot qu à 1 âge de &> an* aocuuixaiis. 
Ceux qui sont ontii-s avant l'àere de 25 ans, iiouirout ces
ser Leurs versements après le paiement de LiO eotisutiona 
m< usuelles ; leur compte sera ,tiora établi, île en resteront 
créanciers avec intérêt jusqu'à la liquidation. 

Art. 38 : Celte liquidation a lieu au plus tard quand le 
!0>iutbrd a a&tnmt 1 axe. de 2g ans ; elle pourra être deman
dée *v»ut cette caduque, à condition que Se mcuiibre parti
cipant, s'il s'agit d'un garçon, a»v dtJpassé vingt-et-un an» 
et «ùt accon">'uli son service- militaire, à moin» d'un mis de 
réforme, S'il' «'.•'git d'une} fille, qu'elle ait dep.issé vingt-
vt-uu a u ou quel le se mark-. 

Art. 39 : Si le membr» participant décide avant W paie
ment de 120 ooti*..V,on* mensuel*» t»™!*» M "<.>t mations 
remue» par lui appartiennent à la société ; s'il décède 
après,, 'tes ootesationa seule» et leurs intérêts sont îmmé-
uiatement versés entre lus mains des ayants-droits et la 
société se trouve entièrement Lberee. En cas de décès du 
sociétaire sou» les drapeaux, 1» dot liquidée est acquise 
aux parants. 

P O U R AVOIR D I T LA BONÎVE AVENTrURE. -
De» somnambules extra- lucides , qui s 'étaient instal
lées, dunaucho mat in , place des Hal les , pour dire la 
bonne aventure, se «ont vu dresser procès-verbal. 
Leur don d e double vue ne leur a v a i t p a s sans doute 
fa i t prévoir que pareil le aventure leur surviendrait . 
D e s rapports ont également é t é dressés à leurs com
pagnons qui a t t i ra ient les gogos. 

Les iacurpés se nomment : Marie Brebion, veuvo 
Haildouin, âgée de 28 a n s ; Victor Lav igne , forain, 
39 ans , demeurant tous deux à Li l le , rue B a n de 
Wedde . 2 3 ; Louise Buffet, 48 ans, e t son mari , 
Moïse Deproter, 47 ans, d e m e u r a n t éga lement à 
Li l le , r u e l l e s Guinguet tes , à Saint-Maurice . 

V O L E U R S M I S E N F U I T E . — Des malfaiteurs 
ont t en té de s'introduire, durant la n u i t do samedi 
à dimanche, dans la cour de la maison occupée par 

, M . Vorghuto, t isserand, rue de la Ruche, 23, dans 
l ' intention d'y voler ses poules. Ils avaient déjà posé 
nno échelle sur la murail le quand ils furent enten
dus par M. Verghute , qui les m i t en fuite. 

L a police a été- sais ie d'une p la inte . 
ENTERREMENTS D U L U N D I 16 JUIN 1902. — 

Mme veuve Jean-Baptiste Cowre. née Fidéline Evrard, 
dix heures, église Notre-Dame. — M. Henri Nuttin, huit 
heures et demie, église rlsinte-El'isabth. — M. Célestin 
Dutoit, neuf heures, église Sainte-Elisabeth. — M. Henri 
Lecoiut*. neuf heures et demie, église du Sacré-Cœur. — 
M. Alfred lîsiuwersi. quatre heures, église Notre-Dame. 

OBtTS DU M fi SI K JOUR. — M. Henry Ficque», dix 
heures un quart, église Snmt-SIurtin. — M. Emile Dd-
court, neuf neures et dernite, église Saint-Slurtin. — Mme 
veuve Adolphe Dehaymn, née Sabine Paux, neuf heures 
trois quarts, église Soin te-Elisabeth. 

LES MÉNAGÈRES feront bien do penser à 
l e u r beurre de prov i s ion , e t d e se r a p p e l e r q u e 
ls> l a i t e r i e d ' O o s t c a m p g a r a n t i t l a p u r e t é e t la 
p a r f a i t e c o n s e r v a t i o n do eea beurres . 

A d r e s s e r au p l u s t ô t l e s c o m m a n d e s , r u e d u 
B o i s , 13 . 

P r i x d u b e u r r o sa lé m i s en p o t s : 2 fr. 9 5 l e 
k i l o g . 

C B O I X 
LA PROCESSION DE LA FurE-DIEU primitivement 

fixée au 8 juin et qui avait été renvoyée à huitaine à causa 
du mauvais temps, a eu lieu h er dimanche à quatre 
heure», dan» la jolie «t vaste propriété de M. Prouvost-
Dabau. Malgré le froid et la pluie menaçante, les fidèles 
des deux paroisses l'y étaient rendus en grand nombre. 
Le cortège s'est mis en marche un peu après quatre heures 
e t a parcouru pendant près d'une heure ses ailées sinueuse» 
d » parc. Nous avons remarqué au passage, artni ls» 
arroupes de la paroisse Saint-Pierre, U société des < Al
pins >, les différentes section» du patronage et du Cer
cle Léon XIII, sous la conduite de M. l'abbé Dalaeter, 
•vicaire, et de M. l'abbé Deiporte, aumônier, les groupe» 
costumé» de» réunions dctmrrcal»» «t-de 1 école des Fiûe» 
de la Cbanté, les .Association* usa Mère» chrétienue» du 
Tiers-Ordre, etc. 

L» oaroswe Samt-Martn était représentée également 
n u toutes sa» œuvre» : l'école dominicale de la Saiate-
Unicm le» Coufrérie» do Rosaire, du Tiers-Ordre, de» 
Mares'chrétiennes, U Conféruk» de» Dames de Satni-

Tinosnt de Paul, l s uatronage et le Cercle gt-Martin a») 
complet l'Externat Saint-Martm, etc. 

Parriem ces différent* groupe» venaient les deux cho
rale» de» paroisses Saint-Martin et Saiot Pierre réunie* 
•oa» la direstios d* M. Piaul CapeUe, csaitse de chapelle, 
la sanfate da Oréchet. èa Oanmiasiou dé l'Harmonie mu-
ascipsa» et enfin 1« daia. Le csvmt-Saoremeat était porté 
•uiinnsiiiiiuent par MM. IXiaerck et Jonrdsn, curés ; le 
dais était précédé et «uivi des adorateur» du 8aint-9acr»-
tnent, des membre» du Conseil de Fabrique de St-ilartni 
et d'une foule nombreuse et recueillie. 

Deux superbes reposoir» avaient été élevé» par la fa
mille Prouvost-Dehau, au milieu d'un cadre admirable de 
verdure ; partout du reste se dressaient de» arcs de trios»-
phe et flottaient des bannières. Malheureusement la pluie 
est rsnse ternir cette belle fête et l'a fait abréger. Au 
moment de la dernière bénédiction, M. l'ahbé Jourdin a 
sait aoolssner l'Eucharistie. La sortis s'est effectuée sans 
aucun incident. 

W A S Q U E H A L 
LE CONSEIL MUNICIPAL devait M réunir, on le 

sait, dimanche A onze heures et demie. Mats dès huit 
heures du matin, l^m lonseililers étaient prévenus qu'Us 
n'avaient pas à se dénaugtr, un empêcxujmcmt étant sur
venu qui rendait impossible U réunion. Quel est cet era-
péoh-snsnt dont vraiment on n'a pas d'exemple, au moins 
a Wosqut liai ? C'est oe (pue beaucoup de gens se deman
dent. Le bruit court qu'au dercier mon>K.nt l'a<uninj*tra. 
tîon a cramt que ses ami» fiassent en minorité pour voter 
le budget. Quoi qu'il en suit, la séance est remise à une 
date ultérieure. 

JL AIT M O T 
P E T I T S A I S I E U X 

DESCENTE D'UN BALLON. — Dimanclie soir, à six 
heure» er. demie, un a jus tâ t e*t tombé au Marais de Bai-
sT îix ; ratterrisseapeut s'est «tfectué sans incident. Une 
grande foule de curieux étuit accourue de tous côtés. Le 
Ballon s'était élevé de la place ejeiiastopol, à Lills, à l'oc
casion d'une fête de bisôfaisiance donnée en faveur des 
sinistrés de la Martinique. U était monté par M. Uusta/ve. 
Delannoy, aêronaute ln*lois. 

L e s é l e c t i o n s m u n i c i p a l e ! * c o n i p l é -
m e n t u l r e s . —Voic i les résultats d e s é lect ions 
jnunioupalej complémentaires qui ont eu l ieu h i e r ; 

Inscrits, oôd; votants , 721. 
Radicaux : MM. Paul DeJepoulle, 384 v o i x ; André 

Dowauvrin , 3Céi; E l inond Lefebvre, 355. 
Républ icains l ibéraux : MM. P a u l Parent , 338 

v o i x ; Pollefc-Detfoutainca, 3 3 5 ; Rigaut-Lenierre , 
352. 

MM. Paul Dt'lepoulie et André Dowauvrin sont 
éi-lus; M. Edmond Lefebvre est en badilottage. 

Ce* résultats^ bien que défavoralbles à preinière 
vue aux républicains l ibéraux, marquent pour oux 
uno étape de plus vers le succès. S i , on etfet, on se 
riiporte aux élections de 1!MM), on constate qu'alors, 
le plus favorisé de la liste l ibérale, M. R i g a u t , 
n'avuit obtenu que 314 voix, tandis quo dimanche 
le même candidat en a obtenu 352. Les autres can-
didats l ibéraux ont progressé dans la môme propor
t ion. M. R i g a u t sera cer ta inement éilu au scrut in de 
ballottage. 

L a journée électorale s'est passée sans incident 
notable. Toutefois, d a n s la soirée, quelques rixes ont 
e u l ieu. D u r a n t lo dépoui l lement du scrutin, des 
individus criant : Vic ia i t les radicaux! ont fait partir 
d o ( centa ines de pétards, les j e t a n t même tout en
flammes dans des groupes do passants . 

IMPRIMERIE ALFRED RE60UX i T i l S T 
A ROLDAIX, «.1 an-!i - H u e . 7 1 

A TOURCOING, r u e C a r n e t . » 
Exécution rjpijc et soignée d'Impressions en tous genre». 

T y p o g r a p h i e e t L i t h o g r a p h i e . — Outillage moderne 
et perfectionné. — Prix modérés. 1 

BRASSERIE COOPERATIVE 

L'UNION DES 3 VILLES 
Vins et Spiritueux 

AU CAPITAL DE 100.000 FRANCS 
F a - K i t s , p a r C r o i x ( > o r d ) 

Contrairement aux bruits malveil lants mis e n cir
culation par des personnes mal intent ionnées , noue 
avons l'avantage do porter à votre connaissance que 
la Société est e n pleine prospérité e t que son 
grand débit de Bières, Vins e t Spir i tueux a produit 
pour l' inventaire 1901, u n b é n é f i c e n e t l i e 
7 7 . 5 2 1 f r . « « . 

L e Conseil d'adminktration compte sur un résultat 
BUpérieiur pour cet exercice, vu l 'augmentation de 
notre chiffre d'affaires. 

Nous engageons donc ceux qui voudraient profiter 
do ces grands avantag s à venir s'ajouter a u x 
& O O a c t i o n n a i r e » . 

I . a s o c i é t é é t a n t p r o p r i é t a i r e d e s e » 
I m m e u b l e s consistant en une belle Brasserie e t 
ses dépendances, Liq.uonst«Tie, un Estaminet e t 14 
Maisons d'ouvriers,d'une superficie totale de O t * 0 0 
m è t r e s c a r r é s et d'après les amortissements 
réels d é i î opérés, non» prévoyons pour l'avenir mar
cher toujours de l'avant. 

Noies .spérona quo ce s imple résumé suffira pour 
voue édifier, 

0£Ô8 -£e Conseil tVadministration. 

«v A I I l & I I . O M 
t a . MEStiE DE PREMICES DE M. L'ABBfi HENRI 

BONTE. — Wattxeùo* uonne toujours aux fêtes reli
gieuses un éoiat extraordinaire, et le concours de la popu
lation ne fait jamais Uefaut à ces solennités. Dimanche, 
dans toute lia rue Pierre Catîeau et sur la lirand'Place, les 
fenêtres étaient ornées de bannières, et rue de l'Hôpital il 
y avait des fausses portes en 1 honneur des prémiies de 
M. l'abbé Henri Bonté, un enitant de Wattretos récem
ment ordonné prêtre. 

La messe de dix usures, chante* par la chorale parois
siale de Saint-Maotou, sous la direction de son chef ba-
bi-e, M Jules Défia»! re, a été célébrée par le jeune prê
tre. il_\l Eioi Lerouge, ténor ; i'ierre Decoureelle et Paul 
Dufour, ont ch;nite lie» soli : M. .Alln-rt Stélandre, ami du 
jeune prêtre, a donné d'une belle voix de baryton un c O 
Salutaris », et M. Boute, c l ianie de l'église St-Christo. 
phe, à Tourcoing, onde de M. l'abbé H^nii Bonté, a chan
te avec talent le « BeHedieturf ». 

La messe exécutée par la chomJe était celle dite « de 
fHinte-Céciie », d'un giand eifot et d'une si belle mé
lodie. 

Ces t M .l'abbé Leeomte, priricipail de l'Institution libre 
du SacTé-Cceor, de Tourcoing, qui est monté en chaire ; le 
pTeviicateur a pris pour texte le premier verset du can-
tiëfue VTê fa Vierge : < Magnificat anima me» Dominum ». 
Il a dit le rôle du prêtre, non seulement dons le minis
tère des paroisses, nuis aussi au point de vue de l'ensei
gnement et du professorat ; puis il a retracé la vie du 
jeiune prêtre nouvel.!ornent ordonné, sa naissance, montrent 
ce jeune ministre du Se-irnenr béni par les mains caMeuees 
de son père, un brave et honnête trmvuilieur. 

L'émment nrédioateirr a tiré de ce thème des enseigne-
roewts pratiques dont l'a«s:st'Anoe a été très profondément 
pénétrée. 

Après la m ^ « a eu lieu à l'école, d-s Frères ^n banquet 
auquel assistaient foute la famille et les ami» de M. i aobé 
Boute aiMi que le clergé. 

COMMUNICATION. — PlnMnnnonique dTi Crétinier. 
— Répétition générale mercredi 18 juin, & 8 h. — Vote 
pour la nouvelle Commission. 

L 'ASSOCIATION D E S E C O U R S M U T U E L S des 
établii^ememts François Masv.rcl frères a t enu , hier 
dimandhe, dans u a e salle de l 'estaminet do M. D é 
siré Manct , ruo do M / n i n , son assemblée générale 
annuel le . L a réunion é ta i t présidée par M . M. D e -
lebe.-que, vice-président. 

D e i'exiposé des opérations du 1er mai 1901 an 
29 avril 1902, il faut retenir lc3 chiffres su ivants ; 
pendant ce t exercice , il a é t ô d i s tr ibué e n secours 
de tous .vnros une somm* de 7.197 fr. 95, e t néan
moins l'association a encore p u affecter 8.50O francs 
au fonds de réserve. Cotte socié*é de secours mu
tue ls , dont le- fondation est due & l ' in i t iat ive géné-
reuso dos chefs de l ' importante maison François 
Masur.-l frères, d a t e à pe ine de dix ans ; e l l e comfp-
t e 569 membres e t son avoir s'élève déjà & pvun dèi 
86.000 francs ; les cent mil lo seront atteint») l'an
née prochaine. 

D a n s rassemblée générale d'hier, M . Dnquenne , 
prés ident des Prévoyants de Vindustrie et dû Com
merce Rovbaisims a fa i t une conférence sur les as
sociations de secours mutuels . D a n s un langage cianr 
« t précis M. D u q n e n o e » fa i t •dmirab lement rea. 

sortir tous les avantages qo» la classe laborieuse 
p e u t retirer d e la mutua l i t é . Il faut évidemment 
un effort très méritoire pour que l'ouvrier écono
m i s e l a cot i sat ion qn'il «ara à verser à la société , 
mais , a joute fort judicieusement bs conférencier i 

L'effort de l'intérassé est obligatoire s »1 «"appuiera «UT 
l'épargne, car l'épargne est incuspensabl* à toute amé-
tioratioa. D s reste, répargne est la rosée bie-nfaisans» 
qui vivifie tout ce qu'elfe touche, c'est ta «ource qui ali
mente 1* n e , comme le» gouttes d'eau tombant une à an» 
forment doucement le» neuves et Je» rivières. 

L'épargne donne la confiance et la sécurité de l'avenir; 
«Mes soutient le courage, fait aimer le travail et en pro
cure la récompense. 

E t ins istant davantage sur l ' importance des as
sociat ions mutuel les , M. Duquenne afjoute : 

Le bat de votre Société de secour* mutuels et de retrai
tes est de constituer et de conserver le oapital nécessaire 
a vous soutenir pendant la maladie et la vieillesse. Pour 
arriver à oe but, vous vous appuierez sur les pruteipss de 
travail, de devoir de famille, de solidarité. 

E t plus loin : 
La mutualité, dit le conférsJÉier. n'est-elle pas le champ 

neutre dans lequel les homme» oublient tout ce qui les 
divise autre part. A l'abri de ces principes, les naines 
s'effacent, le* vertu» grandissenit... La mutualité est le 
j>lus adaiiraôle moyen de relèvement matériel et moral... 
t-i mutuaiuie n'est pas la fausse monnaie des «ophistee ; 
pratiquée dans les multip'.es développeiment* qu'elle com
porte, c'est une des meilleures formules du progrès so
cial. 

Nous sommes heuTcux d'enregistrer ces paroles 
si sensées prononcées devant un auditoire d'ouvriers 
par un fiû d'ouvrier. Nous aimons aussi à repro
duire l 'hommage dél icat e t bien méri té consacré 
par M. Duonionne au vénéré président de l'asso
ciat ion, M. François Masurel père : 

Un homme — a dit M. Duq^ienne — un philanthrope, 
simplement, esms bruit, avait fondé une œuvre humani
taire et patriotique entre toutes, l'ieuvre de» tout petits, 
l'œuvre qui frappe le plus les cœurs des mères, la belle, 
la bonne œuvre de « La Goutte de Lait », et aujourd'hui, 
ou nom de lu. ulafcse ouvrière, je suis heureux de saluer ce 
bon patron, ce philanthrope, M. irrançois Masurel. 

Nous n'avons pas besoin de dire que ces paroles 
ont été soul ignées par les applaudissements de toute 
(V assemblée. 

U N E T E N T A T I V E D E VOL, R U E D E L'ÊPI-
D E M E . — Dans la nui t c e samedi à dimanche, des 
malfaiteurs ont t en té de s' introduire dans la maison 
habitée (par M . Codron, marchand-épicier, rue de 
l 'Epidèmc, a.prè.s e n avoir descellé le soupirail de la 
cave. Il es t à supposer que les velours auront é t é 
dérainigéa dans leur tentat ive d'effraction, car nu-
toune dispari t ion d'objet n'a é t é constatée . La po-
IJCO informée a ouvert une enquôte. 

U N E A R R E S T A T I O N P O U R A T T E N T A T A U X 
M Œ U R S — M. Delat tre commissaire do polie© du 
deuxième arrondissement a procédé à l'arrestation 
d'un jeuno homme do 21 an», nommé Jules Varéien-
brole, domestique, domitil ié à Linsel les , hameau die 
Laviscourt , incuilrpé d'outrago pulblic à la pudeur 
Vandenbrote eeira conduit à 'Lille, ce ma.tin. 

E X T R A D I T I O N D ' U N F A U S S A I R E . — D i m a n c h e 
matin parmi le convoi d'expulsés conduits à la fron
tière se trouvait un prisonnier réclamé par les auto
rités belges peur faux e t usage d» faux. C e s t un 
Liceg.ois nomme' Jaoquec» Dhoucn, âgé de 5G ans, qui 
en dernier licui habi ta i t P a r i s . Dhonon avait é té 
Dondamné à cinq ans de prison. 

LES ARRIVAGES AUX HALLES. — Dimanche mu
tin, il est arrivé aux hoille* : pois, 55 kilos ; frai'»», 45 
kilos ; choux 200 ; naivets, 30 bottes ; sniide«. 6 paniers; 
poranvs de terre, 300 kiios j confitures, 260 kilos ; hari
cots, 20 kiilos. 

A LA FRONTIERE. — Dimanche matin, les gendarmes 
ont conduit a la frontière un. convoi de douze ex]iuàsés 
sortant de la maison d'arrêt de EMe. 

PHOCtB-VERBAL a «te rédigé ,\ la charge d'un ma
nœuvre de mucon nesmné Ernest Guermonprez. âgé de 
30 ans, denneuiunt niie de l'Ermituiie. 45, pour avoir porté 
des coups à «ou voisin, AMhur Duponchjl. 

M O U V A U X 
EXPLOIT DE CAMBRIOLEURS. — Sous ce titre, 

nous avons reUté hier les circonstances d'un voj ccnimi», 
dans la nuit de veodredi à samedi., au préjudjios de M. 
Hoiuw.y-Loce.uUe, marchand, de buiiieten», rue de l i l i ; , 
334, à Mouvaux. Aptes un nnhutieux inventaire dans son 
magasin, M. Housay-Lecoutre a oomsuate la cu-ejuntion 
des marchaLd;ïes ci-après : 

1. Une somme, de 120 francs en pièces d'or, d'argent et 
en monnaie de biilonj 2. Quanxe chemises d homme en 
coton de ditfenentee couleurs, évaJuiées à ^. fr. ; 3. Huit 
jupons de femme noirs et blancs, 19 fr .20 ; 4. Soixante-
quinze mètres de toile bleue-, 150 fr. ; 5. trois paires eto 
bas en laine noire, 4 fr. 50 ; 6. Un store en coton écru 
avec le bus en dentelle, 3 fr. 85 ; 7. Deux coupon» sati
nette, l'un noir et blanc, l'antTe violet et blanc, 10 mè
tres chacun, 25 fr. 20; 8. Deux boites savonnettes, 1 fr. 80; 
9. Deux cilefa do coffre-fort de chez M. Dumortier. mar
chand de bonneterie, rue Fidèle-Lehoucq, a Tourcoing, 
chez lequel M. Housay est comptable. (Joânane on le voit, 
le vol est plus important qu'on ne le supposait. La gen
darmerie die Tourcoing a contûm; d'enquêter pendiant La 
journée de d manche, mais les recherche* sont restées 
iLiructuttuscg. 

4 U « f t X O y . S I r B . I » E i ; » L E 
- ïC'ûiNATION DTJN RECEVEUR D E L'ENREGIS-

TRKMENT. — M. Le Porquier du Vaux, receveur de 
l'enregistremenit à Bellëy, eut n«ni-».é à Quisnoy sur-De fi
le, en remplacement de M. Vrtou, nommé à Riom. 

U N E AUDITION D E LA PHlliHARJlONIQI.'E. — 
Voici le programme du concert offert, par la société « La 
Philharmonique », à ses membréT^ionoraires, le dimanche 
22 juin, à six heures du soir, sur le kiosque de la Place de 
rEglïse : 1* c Souvenir de Rome», allegro militaire, J. 
Momiereau. — 2° •Fantaisie», pour trombone, piston et 
petite olarmette, Douard. — 3" «Voix roumaines », Voùse. 
de concert, Keswls. — 4" «Mosaïque sur les Huguenots », 
Meyvrbeer. — 5* tCivatine sur Lucrèce Borgia», Doni-
setti. — 6" «L'Armida», variations pour petite clarinette, 
Rosaiiii. 

En cas de mauvais temps, le concert sera remis à une 
date ultérieure. 

D E U L É M O N T 
VAGABONDAGE ET MENDICTTE. — Samedi après-

midi, ver» cdnq heures, la gendarmerie a mis en état 
d'arrestation deux individus, Loui3 Sir», âgé de 29 ans, 
Journalier, et Jules Noblée, âgé de 26 ans, mineur, tous 
deux sans domicile fixe, surpris en flagrant délit de men
dicité. 

P É R E N C H I E S 
U N HOMME QUI BAT SA FEMME. — Mme Joseph 

Bondue, née Marie WaUe, a déposé une plaint* contre son 
mari qui se serait livre sur elle à des voies de fait. Lo 
gendarmerie a ouvert une enquête. 

L'AORESSION CONTRE M. LORTHIOIS. — Deux 
des inculpés dans cette sCaire, MM- Dubois et Parrnen-
tier, ont été avises, i lvaqu.Sques jours, par teux avocat, 
M» de Laïuwerevïi», qu'une ordonnance de non-lieu était 
rendue en leur faveur. M. L'avoine, juge d'instruction, a, 
en même temps, rendu une orJwrBJinoe de renvoi en po'ice 
correctionnelle des deux antres inculpés, Auguste ciliés 
quière et IngheJs. L'alfaire viendra probablement le 3 
juillet. 

L'EXPOSITION DU CHAMT-DE-MARS.— Beaucoup 
de monde, diinunche après-midi, à l'ExiMaitioii ; beau
coup d'étrangers étonent venus huw 1-ur première visite 
et paraissaient enchantés. Le Palais des beaux-arts était 
surtout très visité. 

LE CORTÈGE COLONIAL. — Le cortège de bienfai
sance organisé an profit dés victimes dé la Martinique n a 
guère été favori» par le temps. Oe cortège ne répondait 
peut-être pas tout-a-fart aux inirobolantes promesses 
qu'avait faites L- Comité organisât*""'- La marche dluer 
était tout sinip'i nient une ywometnde flamande agrémen
tée ds quelques chars et de quelques groupes costumes. 
Comme promt-nnde flamande, c'était très bien, les musi
ques étaient nombreuses et h* groupes suffisamment four
nis ; comme chars, c'était plutôt ™iuvre. L«« musiques 
étaient abondantes, et oe sont elles oui constituaient le 
plus appréciable élément de cette marche flamande : trom
pettes des chosce-urs à cheval, ofairems des pompiers, mu 
Rique des (anonniers, musique du 43e de ligne, fanfare 
Saint-Sauveur, musique du Centre, fanfare Dan«I, trom
pettes du train, fanfare du 16» chasseurs, trompettes des 
travalUeur»', fifres et tambouïs, mttsitjue dia mines de 
Len», etc., etc., tout cela donnait à la marche de la gaieté 
e t de l'animation et a obtenu un très grand succès. 

U N E ASSEMRL8E GÉNÉRALE DES PECHEURS A 
LA LIGNE DU NORD. — Dimanche, i trois heures de 
9'avres-midi, une réunion générale dis pécheur» à la ligne 
s'est tenue dans l'ancienne salie des archives de la mains. 
Les chevalier» de la gaule étaient trèa nombreux ; il» 
«'étaient dont» rendez-vou» à Lille, afin d'examiner les 
principales reveodication» don* leur bureau avait été saisi 
dans le cours de l'année. M. Ricard, conseiller de préfec
ture, remplaçant M. le Préfet du Nord, présidait. Il avait 

a ses côtés, M Eckret, présiàW. du syndicat central des 
pécheurs à la ligne de Paris, et M. Ravet de MonteviUe, 
pr » « 1 du syndèaat da» pêches» d* Nord. MM. Dan-
sette, Berna, Lepes, députés du Nord ; Sculfort, pré»l-
dant du conseil général, »'étaient excusé» de ne pouvoir 
assister à la séanoe- Plusieurs discours ont été prononce». 
Tous le» pêcheur» demandent que l'Etat preone des m«-
suns» contre le braconnage, et procède à rassainasssnent 
de certaine* rivière* ou cour* d'eau, telle que la Deûle, etc. , 
etc. A la fin de la réunion, tous lies membres présenta ont 
aiguié une pétition qui aéra envoyée à l'autorité compé
tente. 

LES TIRS DE GUERRE. — Les 3e et 4e bataillons du 
43e, parti» pour Dunkerque, rentreront à Lille, le diman
che 22 juin. Le 16e bataillon quittera Lille à son tour, le 
9 juillet. U ne figurera donc pas cette année à la revue do 
14 juillet. 

U N GRAVE ACCIDENT DE MOTOCYCLE. — Di
manche matin, à neuf heures et demie. OhurCea Dewutfe, 
20 ans, rue Philadelphie, 126, passait, monté sur un tri
cycle à pétrole, sur le pont swpen>ur diu chemin de fer, à 
Fives, aune vive allure, lorsqu'il alla se jeter sur une vol-
ture, attelée d'un cheval, qui venait en sens inm^rae. Le 
choc fut tel que Dewulfe fut violemment projeté sur le 
sol, où il resta étendu sans connuiisanice. Des pissants le 
relevèrent et le transportèrent chec M. le docteur Vsnheu-
versvtyn, rue Pierre-Legraiid, 41, qui releva BUT la tête et 
sur le corps du ma&eure-ux de nombreuses et très graves 
contusions. Ses jours seraient même, paraît-àl, en danger. 

W A M B K E C H I E S 
ACCIDENT DIT TRAVAIL. — Dans K taature d» 

MM. VandenBosE et Cie, un ouvrier presseur, M. Julea 
De^merécaux, igé de 15 ans. demeurant au hameau de 
la Marotte, a reçu, sur le do* de la main gauche, une 
presse de deux kilos environ qu'un de ses oamarades a re
poussé en jouant. SI. le docteur Delespierre, qui a exa
miné le blessé, a constaté une fracture du 3* métocar-
pien et lui a ordonné trente-cinq jours de repos. 

Maison R01"' HUVENNE 
M . r u e d » Ponl . -nnv, R o a h a i t (Tonde»»n UtS) 

SPÉCIALITÉ DE C E R C U E I L S 
UKC1IU Sï LUI», riOlBIS, II.Ntl'H IT CAPITONNÉS 

Grand magasin au premier 517. 

C6NV0ISFUNË6R€SA0B!TS 
Un Obit du Mois de 1™ clabse sera oétébré au Maitre-

Autvi de l'egii&e p^roi-ssiale ds Notre-Dume, le nuuvU 17 
juin 19C2, à neuf twastas, pour le repos de lame de 
Mous.eur Jules-Antoine-Joseph jACLJL'ES.décédéà Tour
coing, le 10 mai 1902, dans sa o4e année, edminietié. de* 
Sae.ieinente de notre mère la Sainte-Eglise. — Le mercredi 
18 dudit mois, à 7 heures 3/4, Obit par la îWfare de 
l'Institution libre du Sacré-Cceur. — Le» personnes qui, 
par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de faire-part, sont 
prions de considérer lé présent avis comme en tenant lie^u. 

Los anus et connaissances de la, famille LESALNT-
COOMAN, qui, par oubli, n'auraient pus reçu de lettre de 
faire-part du décès de M. Edinond-Jcarph LEfeAINT, 
aVécédii à Roubaix, le 13 juin 1008, à l'âge de 49 ans et 
6 mois, sont priés de considérer le présent, avis comme en 
tenant lieu et de bien vouloir assister à la Mesoe de Con
voi, qui sera célébrée le lundi 16 courant, à neuf heures, 
aux Vigiles, qui seront chantées le même jour, à six 
heures, et aux Convoi e t Service solennels, qui auront 
lieu le mardi 17 dudit mois, à neuf heures et demie, en 
l'église Notre-Dame, à Roubaix. — L'anseanolée à la mfti-
BOU mortuaire, rue d'Alsace, à neuf he.tuvs un quart. 

S p é c i a l i t é d e C h a p e l l e s e t M o n u m e n t s f u n é 
raire*. EDMOND P A t ' l l Y , ( é ' - K u c 2 1 2 . TÉUPHOMS. 

POMPES FUNEBRES DESCEIMPS-BENOUT 
CoDceanionnaira de» hospices et da» établi»»eminu cha

ritables d» 1* Ville, 64-66, rue de l'Alouette. Roubaix. 
Magasin st fabrique de cercueils en tous genre» Décor» 

runèbre* et corbillards de toutes classes. Démarches et 
formante» à l'oooation d'un décès et transport i* corps sa 
France et à l'étranger. — Télsphso» 627. 

NÉCROLOGIE 
On aim.<mce la uxjtrt de M. Aronio de Rumb^aj*, 

KuivdenÉ du Ottawa! de fabrique de l'église Saint-André, 
à .LiikV, tiûcédé vciiùivui d^niKCj à Figa de 87 an*, en son 

De Noyclies-sur-SelbV-, on unnonoe la mort de 
M. Désiré Ouftittrt, propriéiaHV3-^rieiiJte.ur, eorweiWer mu-
ixica'paJ et anscieu maire de ^oyu'U^fl. 

_\1. Juivi, MiMetErieout, maire de Banitouzeele, 
est diécudié TeaUidivdi, à l'âge de 82 aiL». 

MARIAG&S de FIANÇAILLES 
On aimonoe les fiaiiçahUes die M. Arthur Ménard, 

fils de. M. et Mine itéiiard-Ktal, de SoLesmes, et de Mlle 
Marie-I>>uise Cardan, tilié dts feus M. et Maie Cardon-
Douay, dw iSaanî4*yUiun. 

LES RÉUNIONS DE CONSEILS MUNICIPAUX 
du tiimcwcftc 15 juin l'JUS 

A H E U 
La séance est ouvert* à onze heures, sous la pi-e-siùiaice 

de M. Henri Delecroix, maire, devant vimrt et un con
seillers. Abseait : M. Beghin, excusé. Le procès-verbal de 
La dernière séance est lu et adopté. M. le Maire se rvure et 
cèdie. lu piesidence à M. LulLiid, premier adjoint, pour la 
lucture du 

Compte administratif du maire. — Rectsttes ordi
naires, 40.648 fr. 17 ; extraordajiires, 46.443 fr. 63 ; sup-
p;«ineiiUure«, 2.057 fr. 85 ; total, 83.149 fr. 55. Dépenses 
ordinaires, 40.775 fr. 79 ; extraordinUtri*, 43.303 fr. 1 2 ; 
supplémentaire'», 8.313 fr. 19 ; total.. 92.393 francs. Le 
reliquat définitif est de 2.2C4 fr. 87. — Après la lecture 
des comptes de gestion, sur la propotdtion de M. Lollurd, 
le Conseil vote de* félicitations à M. le Maire, qui 
cetfitae em séance. 

Comptes et budgets d'u Bureau de bienfaisance. — 
l u s comptes se balancent par un excédent de recettes de 
2.049 franics,, qui formera lé budget additionnel et servira 
à être réparti en secours en' argent, pam, denrées elhnen-
ta.ires, chauffag'e, vêtements, etc. — Le budget primitif 
du 1903, qui se compose des loyers, rentes, subvention» 
de la commune, droits dé chasse, etc., est arrêté à 6.917 
francs 25. 

Budget adHitionnel de 1902 de la commune. — Il 
se monte au reliquat de 19C1, soit 2.204 fr. 87 et sera ré
parti comme suit : frais de bureau de la mairie, subven
tion à l'institut Pasteur, supplément do traitement au 
gard'e, paiement d'u gaz d'écUrimge aux «Trok-Ba-uderts», 
frais du procès Dufermont, etc. 

- — Budget primitif de 1906. — Le Conseil l'arrête. Il 
ressemble, dans son ensemble, à celui de 190B. Voici les 
principaux chanigements opérés : pour l\3itretien des trot
toirs, 330 francs au lieu de 200 ; entreti-en du cimetière, 
majoration die 40 fr. ; entretien des promenade» publiques, 
500 fr. ; traitement des cantonniers, 100 franc» (qui seront 
votés au m o s d'août). 

M. Auge Gauquier dfcjnande que lies subventions de* 
deux mimiques soient égales. O t t e proposition est repous-
«ée par 14 voix contre 7 et 1 bulletin blanc. — M. Rouxé 
insiste pour que l'Harmonie dfe la Cititd IV ait sa subven
tion augmemtée. 14 expose les nombreux service* qu'eue 
rend, i f demande 100 franr». — M. Catteau nrepose 60 
francs, ce qui est adapté par 14 voix contre 8. — Sur la 
proposition de M. le Maire, on -nsse à un autre vote pour 
allouer 50 francs a la. société chorale < les Intimes ». Par 
12 voix contre 10, cette subvention est refusée. — Autre 
vote : la Commission propose un* subv.ntion de 100 francs 
pour l'orphéon dts nucieiwi élève-s de l'école communale des 
garçons. C'est accepté par 15 voix contre 7. 

Le. Conseil décide die porter de 500 à 800 francs le trai
tement . du médecin de l'annstance mol icale gratuite ; de 
8 à 10 francs ohaque accoucbe-mefit concernant oe service ; 
de fixer à400 francs le traitement «UTm'éjniejitahne du di
recteur et de kl directrice die l'école des Trois-Baudet» ; à 
300 fones celui de l'adjoint : de porter de 1.8C0 à 2.000 
franics le chiffre ées fournitures scolaires et livres de prix ; 
d'inscrire 200 francs pour un vovage à la mer en faveur 
des enfants du ot^tifioat d'études : 800 francs pour four
niture de vêtements et chaussures aux enfants des écoles 
comniuiKilcs. Le budget primitif est ainsi arrêté à 58.393 
francs 42. 

Vote de crédit. — Le Conseil vote 493 fr. 93 pour 
•nnienv-nt de rentrepreroeur des école» de» Trois-Baudets ; 
25 francs pour les sinistré» de la Martinique ; il ne prend 
m* en considération une demande en faveur de l'érection 
d'un monument a Gambetta, à Bordeoux : vote 100 francs 
pour les noces d'or de» époux Forturié-Mulliex ; 197 fr. 50 
pour indemnité de fumure au sieur H. Leuridein. 

Tramway de Lille à Lannoy. — Avi« favorable est 
donné au projet d'établissement "d'un tramway dte Lille 
à Lannov. 

Soutiens de famille. — Le Conseil donne un avis 
favorable à trois demandes de soutiens de famille. 

Demandes et vœux. — On décide d'établir un 
avant-train a sa pompe dte l'Hempesnpont, qui est trop 
lourde ; de remplacer certains ceinturon» et képi* de pom
pier» ; de donner à ces derniers des guêtres-jambières. — 
M. Delgrange le plaint que des femmes aient quêté pen
diant la cammoTie électoral» pour «outenir une élection. 
M. lie Maire répand1 qu'il a prescrit an pa^te-chainpetre da 
faire cesser ces quêtes, ce qui a été fait. — M. Dujardjn 

demande q«j» le» sociétés subventionnées qui donnent des 
concerts, accord»»* des entrées gratuites pour les iadiï 
gfffit*. (Adopté). — M. Lepers émet le vœu qu'un quai da 
èkrh»i passai il soit établi à )a halte d'u Petit-Lajmoy. M. la 
Maire se mettra au support dans ce but avec la Compta 
gnis du Nord. — M. Despierre demande que le nettoyage 
des ohumiaérs soit réglementé. M. le Maire fera le iiéce** 
aa i» par la voie de la presas et autres. — Sur la demanda 
de M. Louis Gauquier, on vote «ne subvention de 20 franc» 
i la veuve dfon nompiw. — A un vœu de M. Bousé, M. 1er 
Maire répond qu'au budget on a oorté 300 francs pour 
renùèvement des boues. — Sur la demande de M. Dujar* 
dm, la Commission de salubrité se réunira dimanche prew 
chaki, — M. le Moire afjajajsj que, pour inaugurer Las 
écoles des TVoie-Baudets, un concert sera donne dans c«j 
quartier au moi* de septembre. 

La séance est levée a une heure un rroart. 
— x — 

A ANNAPPES 
Le Conseil municipal d'Annappes a tenu, dimanche h 

quatre heures et demis, la prem.ere réviwin de sa sewiue, 
sous la premeience de M. de MonUleiubert, maire. Etoiant 
absents : MM. Haute Jules, excusé, et DeJtmcq Amand, 
maUds. M. Su*l «et nommé «ecrétair», en placé de M. 
Montagne qui décline cette fonction. 

——Tramway» ékotriques. — Le Conseil, à l'unoni^ 
Bute, donne un avi» favorobd» au projet d'ét«btoseia>ea»l 
des deux ligne* de tramway» électriques, présente par M , 
Alongy, concessionnaire, et devant traverser le terntoira 
a Aunuppes en deux emdroit* oanorent*. La. oremière lijrne. 
dune longueur de 16 kilomètre* 400, reliera LoHe • 
Leer», eu desservant HaUemm», Mu«*-»n-Bareeul Fl«r»« 
Annaiiipes lUeinpeimpont), Hem, Lannoy, Ly» «t. Leers s 
la seconde «era établie entre Liiie et la frontière ba'«« 
ver» Tournai, le long de la route nationale, par Helienï» 
mes, Annappes, Asoq, Anstaing, Xres»m et Bamieux. 
p_our se prolonge! plu* tard jusqu à Tournai, « le succès 
ne 1 exploitation le permet. La traction se fera, dans 
Lis-e, «n moyen de fil souterrain, et de ni aérien en délier» 
de cette agglomération. Les tramway» oomçreuiiit six 
voitures au plu», opéreront le transport de» voya^ur»,, 
messageries et bagage» ; les longs parcours ne com{it.ionti 
pas moins de huit trams par jour, dans l'un et l'autre 
•en» ; la «uoeession des convoi» dans les parcoure plus res« 
treint* variera entre 5 et 20 minutes ; Annappes sera des*> 
•erri toute» les vingt minutes. 

—— Monument de Uoiubetta. — La demande du cemiti 
spécial de Bordeaux sollicitant une subvention pour i érec
tion d'un monument à Gambetta, à Tunammité, n'est pist 
prise en considération. De même que le déjiartemen» 1» 
commune dAntappe», oit M. le JùTaire, a toujours éMartél 
ces sortes de demandes, qui n'intijressent pas directeaieiit 
1» région, et pourraient retencUii à touWs les «raid • 
villes fla pays. ° 

Pour les sinistré» 'de La Martinique, le Caffi '2 
vote la somme die 20 francs, à figurer »ur k liste de tatmv 
cription ouverte par le Gouverikme-nt. 

La loi contre les congrégations. — Une lettre prés 
fsctorolle invite le Conseil à donncT son avi» «ur la de
mande en autorisation déposée par la Congrégation de» 
Pilies de la Charité de Saint-Vinrent-de-Paul peur leur 
» établissement d'Annaipes ». La lettre de M. Je. PréfeO 
ne i»poeine pas «'* s'agit de l'hospice G ubnelle ou de l'écoos 
libre de nlles, dirigés tous deux par les mêmes r.':'igieu« 
ses. Uette distinction amène une oiscusskm parmi les eon* 
seiUers. MM. DeUrock, Suel et DkisaJle rendent hommage 
au dévouement de* sœur» de l'hospice auprès de» vieil* 
lards, et sont disposés à émettre un avi» très favorable 9 
W r maintien dans cet etablliss.mi.-nt, mais ils réeervvL.t 
leUT avi» en ce qui concerne la question de reneeigii»-
ment. Après avoir rappelé que la (Jongrégation des F:iè JS 
de Saint-Vince'iit-de-1'iiU'l n a aueune londa-Lkm à Aiu^a.p-
pts, e t quelles n'ont d'aïutre» rensourccs que 1 u-Vlt-i.ii.te 

Sl'eine-s reçoiveni & titre de traitement de la famine da 
rigode, pro]iriétxire des immeubles, M. le Maire d t O r a 

que Je Conseil est ineompétent pour juger 1» question d« 
la liberté uem*igiicment, atteiitu que le Gouveroâuienti 
8aK«e toute pe-rs-mne, munie de son diplôme de capacité, 
libre d'ouvrir une écus» pnvee. sous la «urwillaMoe de SI. 
l'inspecteur, après un mois seuJ'.nien-» de déclarauoii i ;» 
Mairie. 

l a question se pose, d'après la l.'ttre préfectorale, d« 
sOA-oir si le Conseil accorde, oni ou non. un avis favorable; 
au maintien des rafigTeunea dan» « leur étal> 
d'Annupn^a », axns di-'ônetion ue fonctions. 

Voici I»« résultats du vote : Ont donné un avis favo< 
r«b!e : MM. de Montalembert, DesnieMe», Picavet, Les
tiez, lKiannoy, Lelong, Choque!. Beghin et Reniiurd; 
se sont abstenus et demundeot Ja disjonction de Ja propa-
«ition : SIM. Paulvaiche, Darnule, Suel, Delsalle. Ua-
brock, Sleintagne, Hennan ; SI. GUodeveaux André a don
né un avis défavorable. L'avis favorable est 'donc uoimé 
à une voix de majorité. 

—«— Commission des travaux. — Le Conseil déiigae 
MM. Lesruelles et l'aulviiche pour faire partie de celte 
commLssiou, en reniplaooment de MM. Seineider et Cons
tant, décèdes. 

Après avoir fixé 'a prochaine, réunion du Conseil à sa
medi proeiham. sept' heures et demie du soir, M. le Miurj 
a levé la séance à cinq heures et demie. 

A B O S D I E S 
Hier dimanche, à onise heures et demie du matin, la 

Couseit muniic-ipaA de Bondue» s est réuni sous la uicsi-
denoe de SL Kêné d'Hespel. maire. 

M. Crépel est nommé sc-cretaire de la session. Çu:nze 
membres sont présents. Apiès avur approuve le [,n cea-
verbal de lu proceek-nte yeance, le Conseil dé'L;>-'re tir .«» 
questions suivantes : 

Assistance médicale gratuite. — M. le Slaire fa'6 
part à rassemblée d'un incident qui s'est produit au aeisj 
de la commission d'assi»tunce meslicale graluit-e. Au cotai 
de sa dernière séance, le Conseil avait décidé u ajouter i 
la liste d'auststauce dressée J«T la commissicn un ma
lade se trouvant don» la plus grande a t u w i l e ; la com
mission avait pensé que le Conseil avait abusé de ses p;ê-
rogatives et eiW_ prete-neiait que ciitait contre toue aroit 
que cette adiiitiou avait été ant»il. C'est pourquoi le pie-
side-nt de Ja conmiesion en refera au l'rcfet. Caiui-ci 
répondit que le CoiMcil nw-iit agi de plein droit et que les 
réclamations de la majorité de Ja commuMioû d'assistance 
médiciuV gratuite n'étaient pas fondées. Le Conseil peus 
donc faire proœder à des inscription» d'office, sans avoir 
à passer par la commission <d' assistance. En conséquence, 
SI? DcHbuquaia réuliame l'inscription sur les liste» d'un 
malade nécessiteux. La liste oompreiudra pour le nrachuia 
trimestre 772 noms. 

- Le Conseil donno ensuite un avis favotrabie : S 
uno dfinKu'jde de «otitien de famiile-, à trois demandes 
d'eatonéritioin de taxe militaire et «approuve un état de 
cotes Lriécouvraibies. 

Le budget p«ur l'entretien des chemins viejurai 
pour 1903 : lès depejisejs égales aux recettes n'élèvent 4 
15,839 francs. 

M. le Slaire informe le Conseil que, dans le cours dis 
1Jannée proulsaaifi, des travaux de réfection seront effeot 
tués le long du chemin d'intérêt commun N' 64. De» t nu 
vaux en ncut-ure seront, exécutés, pour un millier ae franc*. 

Le Conseil- aaitoraje. ensuite l'administratioai eojii-
munale à échanger 8,CO0 pavés de rebut, contre 3 nièut* 
cubes d1? pori>îiyre\ 

Le Conseil approuve le» comptes fournis par St, 
Frère, ancien perewpfeiuT et rscie'veur coninlUT»! et auto
rise ia remise desdits comptes entre les mains de «osj 
succesBeur, M. I>egand. Ce dernier sollicite une demande 
d'augmentation de traitement ; elle est repoussée . 

——- Un avis favorable cet accordé au projet d ' é t a b l i 
ae-mimt d'un tramway d'Halluin à Lille. 

• Le •Conseil -approuve les comptes et budgets da 
•l'hospice, du bureau de bienfaisance et de la fabrique da 
l'église. 

SI. le Slaire lit une lettre émanant de M. l'ra.'peic!* 
teur primRure, fllTli I «Jljlll l'iKinimstration que Je « •je-jji 
départeinental Je 1 insrruction publi'iue vient de dé.ider 
la suppreiîsion dune ossss» a l'soosl c-^'nimunale des i r r -
çon» dc> la eanimune et l'établissement d'une olasse enfant 
tme. Sur la première question, le Conseil accorde un avis 
favorable, «nais sur la seconde est d'avis que cette nou
velle mesure grèverait inutaleracnt le budget coinmVTîJ. 
U fait donc des réserves. 

lie budget prmutil pour 1903 est approuvé.^ Les 
recettes égales aux 'dépenses s'élèvent à 43.802 fr. 9C. La 
budget additionne!! pour 1902 est également a T o u v é I.'s 
recette* «ont de 2,444 fr. 17 ; le» deneoans, de 1,657 fr. 15, 
H reste donc un excédent da 787 fr. 02. 

- M. Oreapei demande qu'au 14 juillet, ia subrea< 
tion habitmelle ne soit plu» accordée qu'aux soc, 
prenant au moins 15 membres. 

La musique mun-cipaie nbtient une somme tspfCsV; 
mentaire annneùii de 200 francs 

L'allocation accordée au bureau de bienfaisance) 
sera portée à 4,000 francs. 

Le cnSd't affecté à 1» fête intàonaJ» est porté à 
600 francs. 

'I«a séance est levée à une heure moins un quart. 

C O N C B R T S f t S l - E C T R C t t E S 
LILLE. — Le concert des Anciens élèves de Sainfc 

Gabriel. — La fête organisée dons les jardin» du Pensions 
mit Saint-Gabriel avait attiré, dimanche après-midi, ufl 
public îKimbreui, malgré le mauvais temps. La t Philhar» 
monique » de Wervicq a exécuté plusieurs morceaux qui 
font honneur, tan* a «on chef. M. Gabelles, qn'asx excel
lent* mussmen». Le» t Crick-Skl» », de Tourcoing, on» 
briilamment enlevé, sous la direction dte M. Itosoor, < Je» 
Proscrit* . , de Qevaert, et ï « Hymne à U Nuit », da 
L. de Bille. M a » la clou de la fête a été la cantate de ré» 
oeption de M le président Félix Faure à a-P*rter»bour|, 
chantée par les « Crick-Siok» », aveo » « ^ p a g n e m e n t de 
la « Phliliarmonique ». Le publie a écouté religieusemcnl 
cette cantate, dent h fin a été soulignés d'applaudis»»» 
m e n a patnotiqwa. Avant d» terminer la fête, M. Bayaràj 
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